
Industrie 4.0

14 

L’Alsace – tremplin d'un club très apprécié
La nouvelle a été plutôt bien appréciée. Le salon des moyens microtechniques SIAMS a désormais un 
club. Une initiative lancée lors d’un voyage en Alsace les 26 et 27 janvier derniers où 40 entreprises ont pu 
s’imbiber d’industrialisation de 4e révolution industrielle. À savoir : le concept de digitalisation de la produc-
tion.

collaboration avec la vingtaine d’industriels 
membres du comité des exposants que 
l’organisateur a donc décidé la mise en place 
d’un Club des exposants. Si l’industrie 4.0 est à 

La Fondation Arc Jurassien Industrie (FAJI), 
qui chapeaute la rencontre industrielle bisan-
nuelle SIAMS, n’est pas qu’un organisateur de 
salons, c’est aussi un acteur multiservice 

d’échanges ciblés entre des entreprises actives 
tout au long de la chaîne de production des 
microtechniques et des clients capables de dire 
oui à leurs offres. C’est dans ce contexte et en 

Sew Usocome à Brumath est spécialisée dans la conception et la fabrication de systèmes complets de motorisation.
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Stands du SIAMS : maximum 64 m2

Lors de la dernière édition en avril 2016, tous les exposants ont pu faire 
connaître leurs souhaits pour l'an prochain. C’est sur cette base que la 
planification des emplacements des stands a commencé. Courant avril-
mai de cette année, tous les exposants seront contactés par rapport aux 
souhaits qu'ils ont exprimés et à la réalité du terrain. Certes, tous ne peu-
vent pas augmenter la taille de leur stand et le nombre de côtés ouverts, 
mais, selon les organisateurs, cette problématique est bien comprise par 
les exposants et demeure néanmoins un vrai casse-tête. La taille maxima-
le des stands après dérogation est réduite à 64 m2. Une dizaine d’exposants 
devront donc diminuer la taille de leur stand. Ils seront également con-
tactés courant avril. L’ouverture des locations à tous les autres exposants 
aura lieu le 27 juin prochain.

 ▶ 16e SIAMS : du 17 au 20 avril 2018

la mode et même si de nombreuses entreprises parmi les exposants de 
SIAMS y sont déjà plus ou moins actives, les organisateurs ont souhaité 
le démontrer par les faits. Lors d’un voyage en Alsace, les participants 
ont ainsi eu l’opportunité de découvrir deux entreprises à la pointe de ce 
concept de digitalisation de la production.

La cadence des moteurs et des cuisines
Tout d’abord Sew Usocome à Brumath, spécialisée dans la conception et 
la fabrication de systèmes complets de motorisation. L’entreprise alsa-
cienne a inauguré en 2015 une nouvelle usine de montage et réinventé 
ses process. Le site de 32’000 m2 n’est pas uniquement destiné à augmen-
ter ses capacités d’assemblage. Là, pas de robotisation à outrance, mais 
une automatisation soigneusement réfléchie par les équipes elles-mê-
mes qui ont travaillé sur la virtualisation des ateliers, la gestion numé-
rique des flux, la traçabilité maximale des produits, l’intégration de la 
robotique.
Puis le fabricant de cuisines Schmidt, premier exportateur français de 
meubles de cuisine. Plus de 3’400 éléments sortent chaque jour des usi-
nes du groupe, soit l’équivalent de 450 cuisines ou salles de bains. Ses 
quatre sites de production s’étendent sur plus de 123’000 m2. Le groupe 
compte 1’400 collaborateurs à Lièpvre et Sélestat en France et Türkis-
mühle en Allemagne. 

Un réseautage convivial
L’idée de base du club est de fournir de la valeur ajoutée et de permettre 
aux membres d’entrer au sein d’entreprises secrètes ou difficiles d’accès 
tout en s’informant et en réseautant de manière conviviale. Lors du re-
tour, les participants ont répondu à une enquête de satisfaction. Les ré-
sultats ? L’ensemble des participants a relevé la haute tenue de la mani-
festation et l’intérêt d’y participer. Et si les prochaines manifestations du 
club sont du même tonneau, ils ont d’ores et déjà annoncé vouloir en 
être. L’organisateur précise : « Les participants nous ont donné de nom-
breuses idées pour le futur et bien que ce premier voyage ait été un franc 
succès, nous envisageons des pistes d’amélioration. »

Viser le haut de gamme
Le club veut permettre aux participants de prendre part à des manifes-
tations de haute tenue. « Nous sommes convaincus que nous avons no-
tre carte à jouer pour renforcer les contacts entre les membres », argue 
Pierre-Yves Kohler. Le Club des exposants SIAMS ? Un pont propice 
aux contacts entre les salons. (rke) 

 ▶ www.siams.ch 
www.faji.ch




